
 

 
COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

Le Mouvement HF exige des actes du ministère de la Culture 
contre les violences sexuelles et sexistes 

 
Les témoignages récents qui dénoncent les violences sexuelles et sexistes dans les arts et la culture se 
multiplient, notamment ceux d’Adèle Haenel et de Valentine Monnier, et obligent les pouvoirs publics, dont 
le ministère de la Culture, à agir.  
Le Mouvement HF, association qui lutte pour l’égalité entre les femmes et les hommes dans les arts et la 
culture, dénonce, avec d’autres et depuis son origine en 2008, un système d’oppression institutionnalisé des 
hommes sur les femmes, une culture du viol et un écosystème sexiste qui persistent du fait d’une réelle 
omerta. 
Nous sommes écœuré·e·s de recueillir quotidiennement des cas de violences sexuelles et sexistes dans tous 
les secteurs des arts et de la culture et nous avions déjà interpellé le ministère de la Culture et les pouvoirs 
publics en juillet et septembre derniers. 
Dans la Culture, la domination masculine, qui génère ces violences, persiste dans les directions, les régies, 
sur les plateaux de théâtre, de cinéma, de danse, de musiques...  
Les violences sexistes et sexuelles s’abritent souvent derrière le « talent » ou la liberté de création, laissant 
libre cours à des méthodes de travail scandaleuses et illégales. Le metteur en scène qui oblige la comédienne 
à se mettre nue ou à embrasser un partenaire alors qu’elle ne le veut pas. Le chorégraphe qui touche les 
corps des danseuses de façon inappropriée lors de répétitions. Le coach scénique qui exige de la musicienne 
une posture aguicheuse ou sexuelle sur scène alors que ce n’est pas l’image qu’elle veut donner d’elle. 
L’enseignant qui a des gestes ou des propos inappropriés envers une élève ou une étudiante. L’organisateur 
d’un tremplin dont le jury est exclusivement constitué d’hommes… 
Depuis deux ans, les affaires de violences sexuelles et sexistes se multiplient mais la plupart restent classées 
sans suite ou déboutées par la justice, dans un climat d’inertie institutionnelle toxique. 
Pire encore, rattaché au ministère de la Culture et membre du Haut Conseil à l’Égalité entre les femmes et 
les hommes, un haut fonctionnaire pervers a pu agresser impunément plus de 200 femmes pendant 10 ans 
sans que les autorités ne les écoutent ni n’interviennent (Libération, 8 novembre 2019). 
Le Mouvement HF est las des déclarations d’intention ou de la compassion médiatique du ministre de la 
Culture. 
 
C’est pourquoi le Mouvement HF : 
 

• Apporte son soutien à toutes les paroles de victimes qui dénoncent ces violences, 
• Demande une audition au ministre de la Culture pour exiger la mise en place d’un véritable plan de 

lutte contre les violences sexuelles et sexistes dans les arts et la culture sur la base des propositions 
des syndicats et organisations professionnelles, 

• Demande l’application du principe de précaution et du concept de faisceau d’indices concordants, 
par le retrait provisoire d’un directeur mis en cause et via une clause incluse dans les conventions 
d’objectifs, 

• Demande la mise en place d’une cellule d’écoute et d’accompagnement juridique doublée d’une 
cellule d’enquête élargie au secteur subventionné, 

• Appelle à manifester le samedi 23 novembre 2019 contre les violences sexuelles et sexistes. 
 
Les associations et collectifs de la Fédération interrégionale du Mouvement HF 
 
Pour tout contact :  
Anne GRUMET, présidente du Mouvement HF, membre experte du HCE 06 24 98 40 68 
Attachée de presse : Valérie BRIGNIER 06 83 54 74 14 
Pour HF Île-de-France, contact@hf-idf.org 


